
Une femme pour notre temps  
Celebrons Marie Madeleine ...…  et les entreprise d’affaire   

 
Marie Madeleine est 

une "amie" qui veille sur 
nous, prie avec nous et 
prête à nous aider. Si 

vous avez besoin d'aide 
pour quelque chose, 

demandez-lui de prier 
avec vous 
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Marie Madeleine  d'Houët 
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La Vénérable Marie Madeleine d'Houët est une femme de notre temps ; une 
femme française d'inspiration et de courage. Elle était ... fille, sœur, amie, épouse, 
veuve, mère et finalement religieuse et fondatrice. Son mari Joseph décède avant la 
naissance de leur enfant Eugène et Marie Madeleine fait face seule à l'avenir. Elle l'a fait 
avec courage et non seulement elle a élevé leur enfant, Eugène, mais elle a fondé un 
groupe de religieuses catholiques connues sous le nom de Fidèles Compagnes de Jésus. 
Son histoire est remarquable ! 
 

A son mariage en 1804, Marie Madeleine reçoit un vignoble qu'elle gèrera jusqu'à la fin 
de ses jours. Cela lui procura un revenu - en effet, ce fut un millésime exceptionnel qui 
lui permit d'acheter la propriété d'Amiens qui devint la maison des premières religieuses 
FCJ. 
Jeune femme, Marie Madeleine a bien appris l'art de la gestion du ménage et l'expérience de 

la gestion de son vignoble a façonné ses compétences en affaires. Elle a donné de su-
perbes conseils aux religieuses envoyées pour fonder de nouvelles communautés et écoles. 

Sa perspicacité et son insistance sur les bonnes pratiques  
transparaissent dans ses lettres  

‘Surveiller les revenus  

et apprendre des autres’ ... 
 

« Quant à ce terrain, je pense que nous 
devrions laisser à ces hommes le soin d'en 
vendre une partie afin que nous sachions 
mieux ce qu'il vaut. Je ne pense pas que 
nous ayons jamais entendu parler de 
vendre en dehors de la ville à un prix aussi 
élevé. En tout cas, je ne voudrais pas acquérir un 
terrain de manière détournée. Cependant, 
comme je vous l'ai dit, je pense que vous 
pouvez aménager votre étang et aussi pour 
la lessive, car même si nous l'achetons, nous de-
vrons attendre que les élèves de l'internat 
soient plus nombreux et qu'il y ait plus de revenus.   

Lettre de 1841 A2607/196 

Prendre des conseils juridiques…                                                                                   
M. Delaporte vous a informé, avec beaucoup de détails, que lui et M. Paul ont loué la 
propriété de Marcelcave pendant dix-huit ans, 4 543 F par an, les taxes étant payées 
par le bailleur. Il doit vous envoyer le brouillon d'une lettre de procuration afin que 
vous puissiez le lui faire parvenir. La rédaction d'un bail suit… S'il y a d'autres clauses 
à ajouter, le notaire à Nantes le lui dira. S'il vous a envoyé un brouillon de la lettre de 
procuration qui devrait être presque comme ci-dessus, écrivez la lettre comme il le 
demande. Il devrait vous envoyer une autre lettre de procuration pour un partage 
des biens, vous devez m'envoyer celle-là au préalable. Lettre de 1838 : A2607/117 

 Tenir une comptabilité précise…                                   
Vous avez fait une erreur avec le compte. Je vous envoie une copie des comptes 
d'une de nos autres maisons. Apparemment, je ne vous l'avais pas bien expliqué. 
Veuillez m'envoyer à nouveau le compte que vous avez créé pour moi et dites-moi 
d'où vient cet argent. Je l'ai égaré.          Lettre de 1842 : A2607/196 

Vous devrez transférer de l'argent… 
 

… tu dois payer les 13000 francs au       
séquestre à Nantes et il te remettra un 
reçu à mon nom, avec la promesse de le 
garantir dans les pays où nous en aurons 
besoin. Envoyez 1000 francs de cela     
directement à Amiens donc il en reste 
12000 pour le receveur. J'oublie toujours 
de vous demander de m'envoyer un reçu.  

1840 Lettre A 2607/155 
 

Soyez prudent… 
Si l'autre maison était achetée, on pourrait en 
louer une autre en attendant, mais ne 
signez pas…  

Lettre de 1837 : A2606/67  

Apprendre des problèmes 
  
… les affaires à Londres me 
donnent du fil à retordre. 
Nous avons acheté une 
maison assez bon marché 
mais dans un endroit su-
perbe. La reine (Victoria) 
m'a donné son approbation. 
Mais cela a coûté beaucoup 
plus cher que je ne le pen-
sais et je dois donc mendier 
dans nos maisons. … Je vous 
serais très reconnaissant si 
vous pouviez m'envoyer 
4000 francs ou plus. Cepen-
dant, je ne veux pas vous 
laisser sans argent. … Je ne 
veux rien acheter d'autre en 
Angleterre. Le moindre 
service coûte 100 à 200 
livres. 

- c'est un non-sens ! 
  
1841 Lettre : A2607/171 

les bouganvillées sont 
abondantes à Naga…. 

Demandez-lui de prier 
avec vous, surtout pour 

les malades 



les bonnes pratiques commerciales se perpétuent dans les coopératives de Naga 

Photos prises lors de l'appel vidéo : Sr Veronika à l'écran à Naga 
mais chez elle à Munich, en train de parler à Fred Dalida en vidéo. 
Les travailleurs et les étudiants suivent attentivement l'appel 
vidéo ; les ouvriers chantent pendant que Fred joue de la guitare  

De nombreuses années après que Marie Madeleine ait 
partagé des conseils sur les bonnes pratiques commerciales, 
ses Religieuses FCJ ont exercé leur ministère à Naga, Ipil, 
Mindanao. Philippines. Au fil des ans, les sœurs Elizabeth 
Poilievre, Judith Routier, Margaret Sheehan et Veronika 
Schreiner y ont travaillé. 

 Pendant que les Religieuses FCJ étaient à Naga, 6 coopératives ont 
été créées et il a été reconnu qu'un revenu régulier et une 
bonne gestion étaient essentiels à leur durabilité. Décidé-
ment, la bonne pratique de Marie Madeleine perdure ! 

 Veronika Schreiner fcJ a joué un rôle clé dans le démarrage des 
coopératives et, récemment, grâce à la technologie mo-
derne, a eu un appel vidéo avec les membres d'une coopé-
rative à KM2 - un petit village, qui fait partie de la paroisse 
de Naga et de la Prélature d'Ipil. Veronika n'avait pas vu les 
gens depuis plus de 20 ans. Voir les photos prises lors de 
l'appel vidéo. 

 Veronika a appris que quatre des six coopératives ont 
survécu, à savoir les deux de KM2, Guintuluan et Tipan, où 
elles gèrent des épiceries. À KM2, ils ont dirigé une deu-
xième coopérative pour acheter et vendre du coprah, la 
chair des noix de coco. A Tipan, il y a une coopérative pour 
s'occuper du reboisement, mais cela est maintenant sous 
la responsabilité du diocèse. 

Fred Dilida, le chef de la coopérative et un guitariste, 
n'avait que 3 ans d'école primaire, mais était intelligent. Il 
a rapidement appris à faire les comptes, à établir le bilan, à 
calculer les bénéfices et à partager correctement le gain. Il 
a appris à repérer les erreurs et même à repérer la mal-
honnêteté. Une coopérative qui dure aussi longtemps doit 
être bien gérée. Durabilité !    

La réunion à laquelle Veronika a participé s'est tenue dans la 
chapelle construite et financée par la population locale. 
 

C'était en effet un immense cadeau de voir des gens si vivants, 
responsables et solidaires en tant que communauté. 
 
 

Pendant leur ministère aux Philippines, les Religieuses FCJ 
avaient un objectif : accompagner les gens dans leur vie difficile 
et leur ouvrir les possibilités de vivre une vie meilleure. Trois 
façons d'y parvenir ont été envisagées : les coopératives, la 
pastorale de la jeunesse incluant les bourses d'études collé-
giales/universitaires et le souci de l'environnement. Marie Ma-
deleine aurait reconnu son désir « de suivre le Christ jusqu'au 
chemin de la Croix et AU-DELÀ ». On pourrait se demander 
pourquoi les Religieuses n'étaient pas impliquées dans la prédi-
cation de l'Evangile, dans la spiritualité, dans l'animation des 
réunions de prière. Les Communautés Chrétiennes de Base 
étaient bien implantées dans la Prélature. Dans la paroisse de 
Naga appartenaient 30 chapelles, réparties sur 30 km2, de la 
mer aux Subanon, un groupe tribal dans les montagnes. Un 
jeune prêtre était responsable. Mais les 30 chapelles avaient 
leurs propres dirigeants locaux, qui tenaient les services du 
dimanche, distribuant la Sainte Communion. De petits groupes 
se réunissaient une fois par semaine pour partager l'Évangile. 
Cela fonctionnait bien avant notre arrivée. Cela aurait été une 
tragédie si nous étions intervenus. Ce que vous pouvez faire 
par vous-même, faites-le. Quand vous pouvez vous responsabi-
liser, prenez-le ! Lorsque vous avez besoin d'aide pour une 
nouvelle idée, acceptez-la ! 
Toutes nos Religieuses philippines sont passées par les contacts 
de ces années à Naga.  

Nous sommes reconnaissants pour ce cadeau. 


